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UN ETlE DANGEREUX

I'n.-(3:viuux gî'igo'n-l. cLtigoreux. .. très

I <î.-iii, il in'a rAis fn t a mai n de ma fille

dangereux !. ..

Chronique des Amusemen
KtoNDYiKE MUSIC HALL

De nombreux auditoires n'ont cessé de gratifier toutes
tions de la semaine dernière, il en est de même pour
semaine. Ià période électorale n'est pas de taille à lutter
tions si fortes et si variées qu'offre ce café-concert si char
fort et le service sont à la hauteur des exigences les plus
sieurs artistes nou veaux, cette semaine, et tous des valeur

X
LE TiiATRE NATIONAL FRANÇAIS

Nous soiscrivons de tout, creur à l'article louangeur pub
nal duit soir à l'adresse des artistes de ce théâtre, Il n'y a
dans cel honnnage au talent réel et à l'esprit de travail d
tent les principaux tôles laits 1'" Ouvrier " et dans " Une

Cette semaine dans l'admirable drame de d'Ennery :
anateurs tî'lairés acquièrent plus que jamais des droits a
ments. Nous recommandons à nos lecteurs d'assister à l'u
tai iots.

COMM ENT MANGER LES (EU
Qelques lect rices demandent comment on doit manger

'oque et les <eufs sui le plat. La réponse peut intéresser u
<l'ent.re elles, c'est pourquoi je veux la donner ici.

I.es ifs à lit coque se mangent à la petite cuiller : l'eu
on se sort de lit petite cuiller qu'on enfonce légèrement, p
le conteînu, peu à peu ; on mange en même temps quelqu
<eaux <le pain, boutrés au couteau. Mais il faut bannir l'us
ld/'s, qui ne peuvent être admises que dans la stricte inti

P>'ailleurs, leur emploi n'a rien d'élégant, et le transport d
liquides do l'<uf jusqu'à lit bouche ne se fait pas sans dan
a l'extrémité dlo cette petite bande de pain.

Il ne faut paq prendre la coquille dans la main gauche
les dernières parcelles avec la cuiller et le nettoyer pour a

I 'opéraîtion terminée, on pose la coquille sur l'assiette
tier ; souvent aussi on la brise discrètement avec sa cuille
pas necessaire et cet usage est plutôt ancien.

lt petite coupelle, enlevée de l'<euf (pour l'ouvrir) a
petit être laissée sur' l'assiette sans la manger : ce dédain
toiro : on peut, aut forcé, lit mettre dans le creux de la mai
vider avec la 1mtite cuiller, mais cela seulement si la coup
si ello est j>ctite, la laisser.

ii ouvre l'œtif à lit coque par le bout que l'on veut : il
reuseient, de controverses sur de telles pointes d'aiguill
bout <'est plus commode, voilà tout.

Le sol est. mis dans l'euf avec la petite cuiller, non pas
<le la salière, entendons-nous, mais avec la sienne propre.

Les wtifs sur' le plat se mangent à la fourchette ; je sai
peu do partios assez résistantes pour être piquées à la
autres se mangeront avec un morceau de pain petit, plac
dans lequel ont pique la fourchette et qu'on porte à la bou
chette. Cette opération peut se renouveler deux ou trois fo

Et le reste ? Le reste, s'il y en a un, il faut courageuse
ier, voilà tout.

C'EST LOGIQUE
l'artempio.-Mossieu Colichemard, c'est la première fois que je chasse

et je n'ai jamais de ma vie tiré un coup de fusil. Pourtant., je ne voudrais
pas avoir l'air d'un novice. Pourquoi fermez-vous un Sil en visant?

Colicheard.-Mon Dieu, monsieur, tout simplement parce que si je
fermais les deux je n'y verrais point.

Sauvent leur Petit Garçon
Il était faible et malade depuis son enfance

;A imesure qu'il vieilisaut, sa iuidadie semtblait
aulimenter et ses parents droaent qu'il serait
,nuilade ditun t toute sa. vie -. Les Pilules .Ioses

peris, presque tout espoir.
Du ePost ", de Thorold, Ont.c -

M. James Dabauld et son épouse sont les deux personnes les mieux
connues de la ville de Thorold, où elles ont pasn plusieurs années. Elles
ont un fils, qui, bien qu'il ne soit âgé que de (lix ans, a beaucoup souffvrt
et ses parents ont dépensé beaucoup d'argent pour tâcher du trouver un

Il m'a fait perdre remède qui le guérirait et lui donnerait la santé; leurs recherches ont
cependant été vaines jusqu'à ce qu'elle ommençasent à lui faite prendre
les Piluhs Roses du Dr Willams. Un reporterdu pPsst" ayant entendu
parler de cette guérison, se rendit à la demeure de M. 1abauld et obtint
tous les renseignements de Mme Dabauld. "-Je suis enchantée, dit Mme
Dabauld, de pouvoir faire connaître au pui lie les faits concernant la mala-

its die et la guérison de mon petit, si ce récit petit aider d'auî res personnes
souffrantes. Charley est maintenant âgé de dix ans. Dans son enfance,
c'était un enfant très faible, nnais depuis de quirejusqu'à sept ans,

les représenta- il n'a passé aucune joui'née sans être malade. A l'âge de quatre ans, il
celles de cette commença à se plaindre d'avoir de fréquents maux de tête, qui plus tard,
avec les attrac- se firent sentir' presque continuellement et bientôt les synmptônmes do débi-
niant, où le con- lité générale firent leur apparition. Il avait peu d'appétit, et ïl devint
grandes. Plu- pâle et émacié, le moindre effort causait chez lui de violents battements
premières. de cour et le vertige. Il avait souvent des dérangements d'estmac, ses

lèvres devenaient bleuâtres et il soufdrait de csurte haleine. 1l passait
souvent la nuit sans dornmir, et il se levait t rès faible, et. fai igué le matin.

esDurant sa maladie, il a été ous les 'oiœs de deux médecins. Tus deux
é da ensu- diféraient d'opinion dans le diagnotic deson cas. L'un disait qu'il souf-rien d'exagéré frait du catarrhe de l'estomac, mais bien que l'enfant ait suivi son traite-

à ceux dui oue

ce cxbr quion ment il n'obtint aucuni soulagTement. L'autre médecin lui prodigua aussi

rcas cle n' ses sis asn u ia

vecartyre", ces après, ma t e ltta plus de bien que le premier. Quelque temps
ux apladise- arèq matant atiramonattention sur les guérisotns opérées par lesixapplaudisen- Pilules Roses Dr Williams, et j'en achetai, au mois de septs mbre 1897,et il commença à en prendre. Nous croyions depuis longtemps qu'il serait

STRAPON'rtN'. un invalide pour la vie, mais com.me je (levais faire tout et nion pouvoir
pour procurer du soulagement à mon enfant, je déidai d'esayer les PilulesL<'S Roses du Dr Wr Williams. Je constatai que la première boîte lui avait

les oeufs à la fait du bien et je continuai à lui faire pretdre ces pilules; il n prt cinq

igrand nombre boîtes dants l'espace de six mois; il était alors devenu fort et en bonne
santé, et il pouvait as "e, à l'école et jouer autant que les autres petits gar-

.f étant ouvert. loMs, en bonne santé. Vu que tous les symptômes de son ancienne mai-

ur en manger die sont disparus,je considère qu'il est guéri d'une nanière complète et

smenup moi' permanente. Je considérerai toujours que c'est grâce aux Pilules noses

age des mouil- du uDr Willims, si notre petit garçon a recouvré la santé, et je croi

mité. quelles soulageront promptement toutes les penionnes souffrantes qui en

les parties d'ouf feront usage."
d'accidents, Les Pilules Roses du Dr Williams sont aussi précieuses d"ans les cas

d'enfants que ceux d'adultes, et les petirs enfants chatif profiteraient et

pour en racler engraisseraient bientôt si on leur faiait prendre ces pilules qui sont sans

dnsi dire. égales pour purifier le sang et renforcer le cerveau, le corps et les nerfs.

côté clu coque- En vente chez tous les marchands ou envoyées franco par lu poste à 50 ets

r, mais ce n'est la bote, ou six boîtes pour 2.50, en s'adressant à la Dr illiams Medi-
cine go, Brockvlle, Ont. - Ne permettez pas qu'on vous persuade de

ecple coeé,aem prendre un autre remède qu'on vous dira être l tout aussi bon ".
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